
Compte‑rendu (Sebastian)

On part à l'heure du lieu de rendez‑vous pour aller à Gève, on arrive vers 9h30. On se prépare, on 
fait appel à Pierre pour notre sonnette et on marche jusqu'à l'entrée du trou. On rentre sous‑terre 
à 10h07. Le premier objectif est de changer des vieux mousquetons  fatigués et de  les  remplacer 
par des maillons simples. Jean‑Florent et Ivanne s'occupent de faire ça, Alexis est en tête et moi je 
ferme  la  marche.  La  descente  se  fait  tranquillement,  à  cause  des  changements  qu'il  faut  faire. 
Jean‑Florent nous attend au carrefour qui mène vers la galérie Première Première pour indiquer le 
bon chemin. Jusque là, Alexis et moi avions toujours une lueur d'espoir de ressortir relativement 
propres, mais, lorsqu'on arrive aux puits qui mènent vers l'escalade, on comprend vite que ça va 
être impossible. Une remarque d'Ivanne résume bien la chose: « On dirait qu'on se trouve dans un 
phantasme scatophile ».

Après avoir remonté environ 90m de puits, on se 
trouve au pied de l'escalade, il est 14h. Ivanne avait très 
envie  d'essayer  l'escalade  donc  Jean‑Florent  la  briefe 
sur  quelques  manips  et  elle  se  prépare  à  monter, 
assurée par Alexis. Pendant qu'elle monte, Jean‑Florent 
fait  quelques  photos  et  j'éclaire  en  haut.  Ma  lumière 
étant puissante, Jean‑Florent  repère quelques endroits 
en  haut  qui  semblent  intéressants.  Après  avoir  posé  5 
points, Ivanne décide de donner la suite à Jean‑Florent. 
Elle descend, Jean‑Florent se prépare et Alexis donne la 
relève  à  Ivanne  pour  l'assurage.  J'emprunte  l'appareil 
photo et prends quelques clichés flous. Quelque temps 
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Ivanne dans l'escalade

Avant, avec une combi neuve à étrenner (dans la boue)



Remarques (JF)

‑ « Ruses russes » car Ivanne est venue avec son 
propre  matos  d'artif,  des  étriers  russes.  C'est 
justement le système (courant en ex‑URSS) que 
j'expérimentais  dans  le  P60  juste  en  dessous 
sans  me  douter  voir  ici  quelqu'un  d'autre  qui 
en a. Ça marche bien. 
‑  Nous  avons  remplacé  les  mousquetons 
moussus  les  moins  sûrs  et  laissé  les  moins 
mûrs (faute de matériel). À surveiller...
‑  L'escalade  du  jour  fait  un  peu  plus  de  30  m 
(mesure au disto). Soit quasi 100 m pour  les 3 
dernières  sorties  depuis  le  grand  palier. 
D'après  un  croquis  de  Vianney  (cf.  CR 
précédent) cela amène à la profondeur ‑15...

Suite à donner :
‑ Prospecter en surface.
‑  Revenir  avec  un  phare  pour  chercher  des 
départs  en  hauteur.  Si  pas  de  suite  ni  d'indice 
en  surface,  déséquiper  toute  la  branche 
(prévoir des kits et des bras).
‑ Changer un rataillon tonché dans la descente 
(prévoir 10‑15m ?).

Matériel sur place à la base de l'escalade :
‑ ~30m de corde d'escalade,  la C50 qui équipe 
l'escalade (~20m restants), une C5 et un C15?
‑ 6 plaquettes inox + mousquetons
‑ pas de marteau !

après,  Jean‑Florent  est  déjà  bien  avancé,  la  corde  qui  restait  étant  suffissante  pour  atteindre  un 
objectif en haut. Objectif qui, au  final,  semble n'est pas être  intéressant puisqu'il est bouché. Un 
peu déçus mais  il  y  a peut‑être un passage ailleurs.  Ivanne décide d'aller  voir  tout  en haut pour 
désequiper les points de l'escalade et par curiosité. Pendant ce temps, Alexis, Jean‑Florent et moi 
on discute de la suite. Alexis et moi décidons de pas aller voir pour éviter d'allonger encore plus le 
temps  de  la  sortie  (mais  Alexis  a  promis  d'y  retourner  pour  continuer  l'aventure  une  prochaine 
fois). Jean‑Florent prends quelques mesures avec le disto pendant qu'Ivanne est toujours en haut, 
et après avoir fini, Alexis et moi rangeons un peu pour entamer le retour. On fait attention lors de la 
descente  puisqu'on  a  fait  tomber  quelques  cailloux  (dont  un  qui  était  assez  conséquent)  lors  de 
l'escalade. Le temps de tout ranger, on commence le retour vers 19h. La remontée se passe bien, 
on prend les bons chemins et à un moment j'entends Alexis qui me previent d'une tonche sur une 

corde qu'Ivanne avait repérée lors de la descente. J'arrive sur la 
corde,  marqué  par  un  noeud  et  effectivement,  elle  est 

abimée.  J'ai  fait  un  noeud  pour  l'isoler  et  continue  à 
remonter. On se retrouve tous dehors à 21h50, accueillis 

par de la pluie. Le peu de lumière présente lorsqu'on 
sort  se  cache  vite  et  la  pluie  s'intensifie, 
malheureusement  (ou  bien  heureusement  ?)  pas 
suffisamment  forte  pour  nettoyer  la  boue 
omniprésente  sur  nos  combis,  kits,  matos  et 
visage. On arrive à  la voiture, on apprécie  le petit 
abri avec toit qui se trouve sur le parking et on se 
change  le  plus  vite  possible.  On  part  à  22H45, 
direction  la  maison,  en  pensant  à  la  douche 
chaude qui nous attend.

Après, lavage sous la pluie inclus


